
C’est par une chaude 
journée d’été, au cœur du 
xve arrondissement de Paris, 
que le jury intergénérationnel 
du concours de poésie 20231 
s’est réuni pour départager 
les meilleurs poèmes écrits 
sur le thème des « saveurs  
de la vie ».

Une	quinzaine	d’élèves	de	6e	du	collège	
Sainte-Elisabeth	(Paris)	s’est	rendue	
à	l’Ehpad	de	Grenelle	-	les	Chemins	
d’Espérance,	guidée	par	leur	professeur	
de	français,	poète	et	coordinateur	du	
concours,	dont	le	nom	d’artiste	«	Laurent	
Desvoux-D’Yrek	»	donne	un	aperçu		

Les	sonotones	étant	mis	à	rude	épreuve	
par	les	voix	des	élèves,	une	des	deux	
tablées	s’est	installée	dans	le	jardin	pour	
délibérer	dans	la	quiétude	de	la	nature.	
Les	personnes	se	sont	comme	éveillées,	
stimulées	par	ces	réflexions	poétiques.
Entre	jeux	de	mots	fléchés	imprimés	sur	
de	gigantesques	grilles	en	format	A3	et	
lectures	de	poèmes	extraits	du	livre	Prendre 
le temps	qui	réunit	les	textes	lauréats	
de	la	première	édition,	l’après-midi	s’est	
achevé	par	un	goûter	au	soleil,	puis	par	une	
photo	finale	réunissant	les	membres	de	la	
résidence,	de	l’école,	des	associations.

Des lauréats et un rendez-vous
Quelques	jours	plus	tard,	le	classement	
a	pu	être	dressé	et	les	coups	de	cœur	
déterminés.	La	petite	équipe	de	
bénévoles	avec	le	soutien	des	jeunes	
de	l’association	1	lettre	1	sourire	a	
passé	de	belles	journées	à	remplir	pour	
chaque	participant	un	diplôme,	dans	les	
60	catégories	que	compte	ce	concours.
Rendez-vous	est	maintenant	pris	
le	4	octobre	pour	la	remise	des	
récompenses	dans	la	salle	Larroque	du	
ministère	des	Affaires	sociales	et	de	
la	Santé	en	présence	d’Aurore	Bergé,	
ministre	des	Solidarités	et	des	Familles.
Comme	en	2022,	les	poèmes	primés	
seront	édités	aux	éditions	Ramsay	et	
l’ensemble	des	bénéfices	sera	reversé	à	
l’association	AGES	(Agissons	Grandissons	
Ensemble	Solidaire)	qui	porte	le	site	
stopalisolement.fr.

Solenne Brugère, Delphine  
Dupré-Lévêque, en collaboration  

avec Laurent Desvoux-D’Yrek

1. Plus de 350 poèmes ont été reçus. Plusieurs 
milliers de personnes ont participé : personnes 
en situation de handicap, personnes âgées à 
domicile, en établissement, en habitat partagé, 
en résidence autonomie…

de	son	amour	des	jeux	de	mots		
et	son	humour	des	mots.

Jeux et lectures de poésie
Les	deux	tablées	de	sept	collégiens	
ont	travaillé	avec	des	résidentes.	En	
fauteuil	roulant,	avec	des	difficultés	
d’audition	ou	même	aveugles,	elles	ont	
écouté	les	enfants	faire	de	leur	mieux	
pour	lire	les	poèmes	le	plus	lentement	
et	distinctement	possible,	sous	la	
supervision	de	Laurent	et	de	la	poétesse	
et	présidente	du	jury,	Frann	Bokertoff.
Chaque	membre	du	jury	a	ensuite	donné	
son	avis	pour	chacun	des	textes	sur	le	
traitement	et	respect	du	thème,	les	rimes	
et	la	qualité	du	style	afin	d’attribuer	une	
note	sur	20,	par	accord	collégial.
Cela	raisonnait	mais	cela	résonnait	!	
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MME DUBREUIL, ÉLUE 1er PRIX EN INDIVIDUEL EHPAD  
POUR LA 2e FOIS
Mme Dubreuil vient de fêter ses 94 ans, en 
famille, il y a quelques jours. Avec deux de 
ses amis, habitants aussi l’Ehpad Parrot 
de Périgueux, nous lui faisons la surprise 
du résultat. Quelle émotion : « Je ne 
pensais pas du tout écrire cette année du 
fait que j’avais eu le grand prix. C’est grâce 
à mes amis ici présents qui ont insisté ». 
Elle retient son souffle mais ouvre avec 
beaucoup d’émotion l’enveloppe qui 
contient le résultat et le diplôme… Elle lit 
et reste silencieuse. Elle met sa main sur 
sa bouche de surprise, d’émotion puis finit 
par dire « Encore ? C’est pas vrai, c’est pas 
vrai, c’est pas vrai, mon Dieu. » Quelques 
larmes de joie coulent sur ses joues.
Mme Dubreuil est la mère de trois enfants. 
Elle a été veuve très jeune et a travaillé 
comme serveuse dans un restaurant. 

Interrogée sur sa vieillesse, elle dit : « Avec 
l’espérance, c’est la vie. Y a pas pire que 
d’être isolée à son domicile. Je suis de 
moi-même allée en Ehpad pour en profiter. 
Cela va faire 8 ans… Je n’ai pas été à l’école 
longtemps. Je suis toujours dans cette 
recherche des mots. Je suis extrêmement 
timide et j’ai toujours peur de ne pas savoir 
expliquer ce que je ressens. À la retraite,  
il y a eu cette libération, ça s’est ouvert. 
Cette joie de l’esprit, c’est vitalisant. » Elle 
ajoute : « Le relationnel est aussi important 
qu’un médicament en Ehpad ».
Mme Dubreuil ne viendra pas à Paris pour 
la remise des prix, mais une belle fête lui 
sera organisée en présence de sa famille, 
des professionnels, des habitants 
de l’Ehpad et de la petite équipe de 
stopalisolement.fr.
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